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Et Dieu créa CHARLY...
François-Eugène Ange Charles, 

dit  « Charly »,  est  une  légende  du 
HAF  et  c'est  pourquoi  ce  premier 
opus  des  portraits  PANIHIBURU ne 
pouvait pas commencer sa série de 
biographies  autrement  que  par  un 
panégyrique à sa gloire !

Né  en  1927  à  Angoulême,  le 
petit François-Eugène, présente très 
tôt des aptitudes pour le ballon rond 
(à  l'époque,  on  joue  avec  des 
vessies  de  porc  nouées  avec  un 
lacet) et sa vie sera marquée par cet 
amour  du  football !  Durant  la 
Seconde guerre mondiale, d'ailleurs, 
il  s'engage dans la Résistance sous 
le nom de « Charly » (qu'il  gardera 
par  la  suite  comme patronyme)  et 
contribue  à  faire  passer  des 
messages  cachés  dans  des  ballons 
aux  résistants,  en  envoyant  des 
shoots  phénoménaux  par-dessus 
l'Adour ou la Nive...

Durant les Trente Glorieuses, il
joue déjà sous les couleurs du HAF, fait mai 68 et se rase le crâne par esprit de 
contradiction avec son époque. Dans les années 1980 il  régale le stade de Saint-
Pierre d'une mémorable reprise de volée aux 18 mètres qui finit sous la barre (contre 
Anglet) ; on le surnommera alors le « brésilien de Saint-Pierre » !

Aujourd'hui, Charly est un monument classé du HAF : entraîneur des Séniors B, 
il est fier d'avoir obtenu la Coupe Pâté-Chichon avec les U19 il y a quelques saisons et 
sa  légendaire  devise  « C'est  à  vous  faire  l'histoire »,  quoi  que grammaticalement 
discutable, a inspiré des générations de jeunes Hafmen.

Père de trois enfants (Florian, Alexandre et Léa), cet amoureux du FC Nantes et 
disciple de Coco Suaudeau travaille peu et passe énormément de temps à la plage 
d'Anglet (côté nudiste – ce qui lui vaut toujours ce surnom de « brésilien de Saint-
Pierre »...). Epicurien et bon-vivant, il aime manger un bon magret-frites arrosé d'un 
Montagne Saint-Emilion ; il s'amuse aussi à faire passer ses copains vétérans par-
dessus  les  grilles  du  stade  après  la  troisième mi-temps  du  jeudi  soir !  Pilier  du 
temple, il sera encore là dans quarante ans, sourire aux lèvres et ballon au pied !


